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DANS le prolongement deses visites au sein des en-treprises implantées dansla circonscription adminis-trative dont il a la charge,le gouverneur de la pro-vince du Woleu-Ntem, JoëlOgouma, était l'hôte, le 8mars dernier, de FerreiraGabon et de la Société desbrasseries du Gabon (So-braga). Une visite qui apermis au patron de la pro-vince et à sa suite de s’im-prégner des conditions deproduction des ces deuxsociétés. Le gouverneur a ainsi puéchanger avec ces diffé-rents responsables sur,entre autres, les conditionsde travail des agents, l’ap-port sur l’économie localeet nationale, le respect de

la fiscalité et de l’environ-nement, la sécurité des em-ployés, l’hygiène et lesrapports avec les popula-tions environnantes.
« Cette visite sur les diffé-
rents sites m’a permis de
prendre la mesure des per-
formances des deux sociétés
et de faire des recomman-
dations », a indiqué JoëlOgouma. Estimant: « globa-
lement, je pense que ces en-
treprises, de par leurs
activités, apportent une
contribution significative et
très appréciable à l’écono-
mie locale, en termes de
production des biens et des
services, de valeur ajoutée
et d’emplois. Nous nous de-
vons de les accompagner
dans ce processus, afin
qu’elles améliorent, dans la
mesure du possible, leur
mode opératoire dans le
strict respect de la régle-
mentation. »Implantée au village En-dome 2, à près de 8 kilo-

mètres d’Oyem, la sociétéFerreira Gabon fait dansl’exploitation d’une car-rière de gravier, à partird’un rocher qui s’étend àperte de vue. Au cours de lavisite guidée, sous la direc-tion de François XavierElouna Atangana, chef decabinet de Label Consul-ting, le gouverneur a été in-

formé de ce que l’extrac-tion de cette pierre se faitdepuis 2017, sur la based’un contrat de 99 ans, quela société portugaise auraitsigné avec les autorités lo-cales et en accord avec lesruraux.Cette société produit lesgraviers fins, 30/40 et 60.Elle emploie neuf salariés

dont quatre Gabonais.Selon Roxy Jasemine Tche-woun, chef comptabilitéexterne de Ferreira Gabon,tout le travail se fait essen-tiellement avec des enginset machines appropriés.Cette société fait égale-ment dans la fabricationdes briques de construc-tion.A la Sobraga, le directeurd’exploitation, JérômeCouffeau, a fait une présen-tation sommaire de l’usined’Oyem, construite au mi-lieu des années 1970. A sacréation en 1964, a-t-il dit,cette usine n'était qu'unsimple dépôt qui faisaittransiter les boissons deLibreville pour l’intérieurdu pays.Un demi-siècle plus tard,l’entreprise s’est complète-ment métamorphosée avecen son sein : 2 cadres, 9agents de maîtrise et 47ouvriers. Et depuisquelque temps, l’usine uti-

lise, en partenariat avecl’Office national de l’emploi(ONE), 5 Contrats d’ap-prentissage jeunesse (CAJ)et 18 personnels intéri-maires sont embauchéschaque mois, pour descontrats à courte durée.D’autres aspects de l'ex-ploitation de la SograbaOyem ont été présentés augouverneur et à sa déléga-tion. Un passage qui s’estterminé par une visite in-terne et externe de toutel’unité de fabrication desbières, du vin et des sucre-ries de la brasserie gabo-naise.Joël Ogouma et certainsmembres de sa délégationont même été conviés àune dégustation, pourchoisir les meilleuresRégab et 33 Export, devantêtre acheminées sur l’usinemère de Libreville, pour unconcours interne avectoutes les usines de l’ar-rière-pays.

S’imprégner des réalités de la production
Oyem/Visite du gouverneur à la Sobraga et à la société Ferreira Gabon…
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Joël Ogouma et sa suite sur le chantier 
de Ferreira.
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Le gouverneur du Woleu-Ntem accueilli à Sobraga
par le directeur d'exploitation, Jérôme Couffeau...
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... avant une visite 
externe...
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... et interne de l'entreprise.
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LES Conseillers d’orienta-tion psychologues (Cop)des cinq départements de laprovince du Woleu-Ntem(Bitam, Mitzic, Minvoul,Medouneu et Oyem)étaient, le 9 mars dernier,en conclave à Oyem, chef-lieu du Septentrion, afind’harmoniser les activitésannuelles à mener par leursétablissements respectifs.C'est-à-dire, faire en sorteque tous suivent les mêmesprogrammes et dans lesmêmes temps.Cette réunion, tenue à l’Hô-tel de Ville, tenait égale-ment lieu de retrouvailleset d’échanges entre profes-sionnels sur l’épineusequestion de la violence enmilieu scolaire. Un sujetd’actualité, qui a occupé laquasi-totalité des débats,après l’ouverture des tra-vaux et le retrait de la salledu représentant du direc-teur d’Académie provin-ciale (DAP), EdouardEngouang Mengue, deschefs d’établissements etdes représentants des coo-

Les "Cop" harmonisent leurs activités
... et éducation
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pératives des lycées et col-lèges.  Avant de quitter la salle, cesdifférents acteurs n'ont pasmanqué de donner leurs vi-sions sur la dangerosité desviolences, devenues mon-naie courante, depuisquelque temps, dans tousles établissements des pre-mier et second degrés dupays. Les uns et les autresont émis des propositions,afin d’accompagner leschefs d’établissements et lesenseignants de la province,

dans leur combat visant àéradiquer ce phénomène.Le coordinateur général,Gyslain Zue Ovono, par ail-leurs responsable provin-cial du service depsychologie, d’informationet d’orientation dans leWoleu-Ntem, a appelé à lavigilance et la prise deconscience de tous. Lesmembres des coopératives,représentants des élèves,ont surtout été exhortés àmener des campagnes desensibilisation auprès de

leurs condisciples, afin deleur présenter les consé-quences néfastes découlantde cette violence aveugle ausein de leur cadre d’appren-tissage.Le coordinateur général aégalement profité de cetteoccasion, pour faire un étatdes lieux des Cop dans lenord du Gabon. « L'avène-
ment des conseillers d’orien-
tation psychologues dans la
province du Woleu-Ntem est
survenu en janvier 2012 avec
seulement 4 Cop pour toute

la province. Aujourd’hui,
nous sommes 21, 12 hommes
et 9 femmes. C’est vous dire
que le service s’agrandit, et
nous le souhaitons forte-
ment, que le nombre puisse
augmenter, pour que toute la
province entière foisonne de
Cop », a souhaité M. ZueOvono.Il a, par ailleurs, précisé quele Cop est un agent publicdouble du ministère del’Education nationale, ap-partenant à la direction desEnseignements du second

degré via les DAP. Toutefois,cet agent trouve ses originesà l’Institut pédagogique na-tional (IPN). C'est un fonc-tionnaire de catégorie A1qui prête également ses ser-vices à d’autres administra-tions dont l’Agencenationale des bourses duGabon (ANBG). Il joue, en outre, plusieursrôles dans l’établissementscolaire : l’information,l’orientation et le counse-ling, qui constituent son ver-sant psychologique.  

Le coordinateur général, Gyslain Zue Ovono et son adjointe, 
Sheronne Atsibouala Beyeme.
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Les conseillers pendant 
les travaux.
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